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Gabonaises, Gabonais, 
Mes chers compatriotes,

Le monde fait face à une pan-
démie sans précédent, qualifiée 
à juste titre de crise sanitaire. Le 
Covid-19 provoqué par un virus 
de la famille des coronavirus s’est 
peu à peu propagé partout dans 
le monde y compris en Afrique 
et singulièrement en Afrique 
centrale.
La semaine dernière, pour la pre-
mière fois, un compatriote a été 
testé Covid-19 positif au Gabon. 
Il s’agit d’un jeune homme de 27 
ans qui s’est aussitôt signalé et a 
été pris en charge par le dispositif 
sanitaire mis en place. Ce patient 
est aujourd’hui hors de danger. 
Son état de santé s’améliore.
Suivant le protocole très strict 
déployé dans le cadre de la ri-
poste au COVID-19, les per-
sonnes qui l’ont côtoyé, tant dans 
son cadre familial que profes-
sionnel, ont bien évidemment 
subi des tests. Certains d’entre 
eux ont, à titre préventif, fait l’ob-
jet d’un confinement. Toutefois, 
leur état de santé ne présente à ce 
jour aucune complication.
Néanmoins, deux autres cas ont 
malheureusement été diagnos-
tiqués hier sur notre territoire. 
Il s’agit en l’occurrence, d’une 
femme qui a été en contact avec 
le patient zéro et qui avait déjà 

été placée en confinement, ainsi 
que d’une autre dame de retour 
au Gabon après avoir séjourné 
récemment en France.
Ces nouveaux cas portent au 
nombre de trois les personnes 
testées positives au Covid-19 
à ce jour au Gabon. Je précise 
que, pour aucun de ces trois, le 
pronostic vital n’est engagé.

Mes chers compatriotes,
Je voudrais vous rassurer. Pour 
l’heure, la présence du Covid-19 
sur notre territoire est donc 
contenue.

Ce résultat est 
naturellement 
le fruit de tous 
les efforts dé-
ployés par l’en-
semble des au-
torités de notre 
pays pour vous 
protéger. De-
puis plusieurs 
semaines, l’en-
semble des ac-
teurs politiques 
ainsi que les 
professionnels 
de santé ont eu 
pour instruc-
tion ferme de 
prendre toutes 
les mesures né-
cessaires.

D’une part, pour freiner le plus 

possible la propagation du virus. 
D’autre part, pour préparer notre 
système sanitaire à parer à toute 
éventualité. Ainsi d’importants 
moyens humains, financiers 
et matériels ont été mobilisés. 
Des réquisitions ont eu lieu. 
Nos structures médicales sont 
prêtes, nos personnels de santé 
sont formés. Les moyens ont été 
renforcés.
En outre, dans le souci d’avoir 
une approche globale et préserver 
tous les équilibres, j’ai instruit le 
gouvernement afin que toutes les 
mesures soient prises pour ab-
sorber l’impact du Covid-19 sur 
notre pays. Sur le plan alimen-
taire, nos commerces et marchés 
continueront à être approvision-
nés normalement.
Je vous demande de rester calme, 
il n’y a aucune inquiétude à avoir 
à ce sujet. D’une manière géné-
rale, sur le plan économique, le 
nécessaire sera fait pour limiter 
au maximum les conséquences 
négatives liées à cette situation 
exceptionnelle.

Gabonaises, Gabonais, 
Si seulement trois cas ont été 
testés Covid-19 positif au Gabon, 
c’est en raison des mesures cou-
rageuses et vigoureuses que nous 
avons déjà prises pour entraver 
la propagation de ce virus et frei-
ner sa chaîne de transmission. Je 

pense notamment au contrôle 
très strict de nos frontières, mais 
également à la fermeture de lieux 
publics, de lieux de culte ou en-
core à la limitation des rassem-
blements.
Pour autant, face à cet ennemi 
invisible, il nous faut être vigi-
lant et humble. Se garder de tout 
triomphalisme, ne jamais baisser 
la garde mais au contraire, anti-
ciper tous les scenarii et se don-
ner les moyens de riposter en se 
basant sur les recommandations 
scientifiques.
Face au Covid-19, la meilleure 
arme, mes chers concitoyens, 
est votre sens du devoir civique 
et de la responsabilité. D’où 
l’importance, j’insiste, des me-
sures barrières que nous devons 
pleinement intégrer dans notre 
quotidien. Soyez rassurés que je 
prendrai, le moment venu, avec 
autorité et en toute responsabili-
té, d’autres décisions fortes pour 
renforcer les mesures déjà prises 
si cela s’avérait nécessaire. Il en 
va du principe de précaution. Il 
en va de votre protection.
Vous l’avez bien compris, le com-
bat contre le Covid-19 n’est pas 
un combat individuel. Ce n’est 
même pas un combat de l’État. 
C’est le combat de toute socié-
té, autrement dit, notre combat 
à tous que nous devons mener 
aujourd’hui, demain et dans les 

Discours à la Nation du président de 
la République, Ali Bongo Ondimba

«Respecter 
strictement 

toutes les 
mesures prises 

par le gouver-
nement. Toute 
infraction sera 

sévèrement 
punie. Les 
contrôles 

seront perma-
nents et tout 
contrevenant 

sera sanction-
né.»

mois à venir.
Le combat contre le Covid-19 est 
une cause résolument nationale. 
Il nous faut être solidaires les uns 
envers les autres. La coopération 
de chacun est indispensable pour 
vaincre cette pandémie.
C’est pourquoi, Gabonaises, Ga-
bonais, je vous demande avec 
fermeté, dans votre intérêt :

Un, de respecter strictement 
toutes les mesures prises par le 
gouvernement. Toute infrac-
tion sera sévèrement punie. Les 
contrôles seront permanents et 
tout contrevenant sera sanction-
né.

Deux, de respecter tout aussi 
strictement les consignes d’hy-
giène qui vous ont été régulière-
ment communiquées, à savoir : 
se laver fréquemment les mains 
avec du savon ou une solution 
hydroalcoolique, éternuer dans 
son coude fléchi ou utiliser des 
mouchoirs à unique usage.

Trois, d’observer scrupuleuse-
ment l’ensemble des règles de 
distanciation sociale : ne pas se 
serrer la main, ne pas s’embrasser, 
ne pas se regrouper, ne pas se 
faire d’accolades.
En cas de symptômes (fièvre, 
toux, douleurs musculaires, 
maux de tête), appelez le numéro 

"SOYEZ rassurés que 
je prendrai, le mo-
ment venu, avec au-

torité et en toute responsabi-
lité d'autres décisions fortes 
pour renforcer les mesures 
déjà prises si cela s'avérait 
nécessaire. Il en va du prin-
cipe de précaution. Il en va 
de votre protection", a déclaré 
hier le président de la Répu-
blique Ali Bongo Ondimba. 

De quelles dé-
cisions parle-
t-il vraiment 
? Personne, 
sauf lui,  ne 
le sait. Mais 
a u  r e g a r d 
de l'actuali-
té  sanitaire 
du Gabon, il 
est possible 
d 'envisager 
q u e l q u e s 
pistes.
Pour le mo-
ment ,  t rois 
p e r s o n n e s 

ont été déclarées positives 
au Covid-19 et une ving-
taine d'autres sont en confi-
nement. Partant de là, il est 
possible d'envisager que la 
fermeture des écoles et des 
universités, qui a été décidée 
il y a quelques jours, pourrait 
être prolongée de plusieurs 
jours. Histoire de vraiment 
éviter la propagation de la 
maladie en milieu scolaire. 
Les frontières terrestres ont 
été fermées et les compagnies 
aériennes contraintes à ne ré-
aliser désormais qu'un vol par 
semaine. Les renforcer ou les 

durcir n'aurait donc rien de 
surprenant.
Le numéro un gabonais a 
laissé planer le doute sur la 
suite qu'il pourrait donner, 
avec son gouvernement, à la 
riposte contre le coronavirus. 
Cependant, on peut toujours 
penser qu'il ne reste, de toute 
évidence, puisque toutes les 
mesures permettant de coller 
au principe de précaution ont 
été prises, que deux points 
vraiment forts : la fermeture 
totale des frontières et le 
confinement des Gabonais 
(La France et l'Italie y ont été 

contraintes).
Sauf que ces deux éléments 
dépendent d'une explosion 
des cas de contamination. Ce 
que personne ne souhaite, 
d'où toutes les mesures pré-
ventives qui ont été prises 
jusque-là. Mais en quelques 
mots, le président de la Ré-
publique a fait comprendre 
que la victoire contre le coro-
navirus ne sera pas une tâche 
facile. Tout comme, il a fait 
comprendre qu'il s'y prépare. 
Et que tout le monde doit en 
faire de même.

De nouvelles mesures en attente ?
Serge A. MOUSSADJI

Libreville/Gabon
Mais en 

quelques 
mots, le 

président de 
la République 

a fait com-
prendre que la 
victoire contre 
le coronavirus 

ne sera pas 
une tâche 

facile. 

Les mesures visent à protéger chaque citoyen.
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Les Gabonais devraient comprendre que l’heure est malgré 
tout grave et qu’il va falloir être responsable et solidaire pour 
gagner la guerre contre le coronavirus.
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vert, le numéro gratuit : le 1410. 
Grâce au fonds spécial créé, la 
prise en charge est totalement 
gratuite.

Mes chers compatriotes, dans le 
combat que nous menons tous 
contre le Covid-19, mieux vaut 
prévenir que guérir. Plus nous 
gagnons du temps, plus nous re-
tardons la propagation du virus, 
moins sévères seront les effets et 
plus nous serons protégés.

Mes chers compatriotes, j’ai plei-
nement conscience des efforts 
que je vous demande. Il y va de 
notre responsabilité collective, 

de notre vivre-ensemble pour 
préserver notre Nation.
Certes, comme l’affirme le milieu 
médical, l’infection au Covid-19 
est bénigne dans la majorité des 
cas. Mais cela ne doit pas nous 
amener à baisser la garde. Res-
tons toujours vigilants et évitons 
trois écueils : la dramatisation et 
la psychose, qui ne se justifient 
pas, et la minimisation.

Mes chers compatriotes, je tiens 
à rendre un vibrant hommage à 
ces hommes et à ces femmes qui 
quotidiennement ne comptent 
pas leurs heures pour nous pro-
téger. Je pense aux profession-

nels de santé, aux volontaires et 
à toutes les personnes mobilisées 
pour cette cause nationale.

Mes chers compatriotes, en-
semble, tous ensemble, avec sé-
rénité et responsabilité, nous sur-
monterons cette difficile épreuve 
qui déstructure notre société.
J’en appelle donc solennellement 
à l’union et à la solidarité de la 
nation gabonaise dans son entiè-
reté. Faisons taire nos divisions, 
nos contradictions. L’heure est 
au rassemblement.
Que Dieu vous bénisse, Que 
Dieu bénisse le Gabon,
Je vous remercie.

Les mesures visent à protéger chaque citoyen.

LE message à la Nation du 
chef de l'Etat, hier, est sans 
doute passé à une autre 

échelle de l'engagement et de 
la détermination des autorités 
gabonaises à lutter contre le Co-
vid-19 dans notre pays. Depuis 
plusieurs semaines, l'Exécutif 
est monté au front aussi bien au 
niveau du gouvernement qu'à 
celui de la présidence de la Ré-
publique.
C'est dans cette logique, et au 
moment où le Gabon est désor-
mais à trois cas positifs du Co-
vid-19, qu'Ali Bongo Ondimba 
est intervenu hier. Une sortie 
plutôt pertinente, au regard des 
inquiétudes qui grandissent à 
travers le pays en général, et à 
Libreville en particulier. Parmi 
les axes à relever dans l'allocu-
tion du numéro un gabonais, qui 
s'est, du reste, voulu rassurant, 
on note l'appel au sens du devoir 
civique et de la responsabilité 
des uns et des autres. Le chef de 
l'Etat a vu juste en disant que le 
combat contre cette pandémie 
est celui de toute la société. D'où 
l'impérieuse nécessité de se mo-
biliser, chacun à son niveau, pour 
empêcher que le Covid-19 ne 
fasse une catastrophe au Gabon.
Au regard des dégâts enregistrés 

dans d'autres pays, il faut dire 
que l'appel au sens du devoir 
civique et de la responsabilité de 
tout un chacun devrait sonner 
positivement chez tout le monde. 
Ce combat devrait interpeller 
la responsabilité des autorités à 
l'égard des populations ; respon-
sabilité des parents vis-à-vis de 
leur progéniture ; responsabli-
té des employeurs vis-à-vis de 
leurs employés ; responsabilité 
des partis politiques (tous bords 
confondus) à l'endroit de leurs 
militants ; responsablité des syn-
dicats vis-à-vis de leurs adhérents 
; responsabilités des voisins entre 
eux ; etc.
Vue sous cet angle, cette respon-
sabilité devrait surtout s'exercer 
sur le front du renforcement de 
la sensibilisation autour de soi, 
quant à la nécessité de respecter 

scrupuleuse-
ment les "me-
sures barrières" 
indiquées par le 
gouvernement. 
Car, manifes-
tement il y en 
a encore qui 
veulent faire 
d e  l a  r é s i s -
tance. A tort. 
Voilà pourquoi 
la fermeté que 
prône le chef de 
l'Etat doit être 
de mise.

Vous avez dit 
sens de la 
responsabilité ?

ONDOUBA'NTSIBAH
Libreville/Gabon

On note l’ap-
pel au sens 

du devoir 
civique et 
de la res-

ponsabilité 
des uns et 

des autres.


